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Thérapeutique Médicale

Par M'Mil. R-ucliard et Pis-siiigei-.

LA QUININE

Comme tous les médicaments vraiment actifs la
quinihe a ehivahi les champs les plus disparates de
la pathologie. Spécifique dans la lièvre palustre,
elle exerce une action utile à titre d'hémostatique
ou dans certaines affections douloureuses(nva-
gies) et pénibles (vertige de Ménilère )', 'ou dans
certains états physiologiques (accouchemept). La
olupart des maladies infectietises s'accommodent de

'la médication quinique peut être plus Par- confiance
théoriqtue <.:ýans le re.inède qu'en vertu, d'utne efficacité
bien démontrée.

Comme pour le salicylate de soude,. nous étudie-

rons tour à -tour dans l'a quinine '-,action -utile, l'ac-
tion douteuse, l'action spécifique.

1. ( Action utile ),.-L'action utile s'observe sur-
tout dans' les hémorragies, certains états vertigi-

neux>, les névralgies., en obstrétrique, -et pour activer

'les cointractions utérines, dans 1e . aladie e u
tri-bion, -La quinine arrêtè les: hê6môr0tuaagi<Ps ; à ce-

fWaaucun -doute, lÏn"féieure a Vergot dans le traite-

ir.nt- -des 1îémorrasYesý utériqnes, elle 'é~i iu
dan l~ épsttX5'les 'hémorragies dentaires, les hé-

m11orragles des. tuiberculeux. Toutiefois, danis ces.der-

nliers emiplois, elle n'occupe '1u<nn ÈaUiý sécolicaire

par tapport à d'autres .nédicati.ofl. LÈ:S tampn-PO
.ximent~ ans'le ~pstais, % l'aide de boulettes de

coton imbibées d' une solution datprn"(
tour 2,ou C"d'eau oxyéne '( -'itié o a
1-3 ) 'arrêtent inie ux,, les -épistàxis 'ou les hémorra-

gZies dentaires,. et comÉme traitement in1ternl
"cdhlorure de calcium"ý .(2. à4g.ý.) qui favorise la

-production~ du caillot, sera supérieur aux médica-

tions 'qù.i.niciues. -Ces ýderniêrés trouverolt-elles' un

refu ge dans, les hémnoptysýies? Là, enc«ore, d"autres
agents lui barrent la' voie. "'xri téaqe
'les Injetions, de morp -ine, dé sétum géýlatinée (50
gr. de la soluti on à 2-100 de gélatineè) assurent aux
gr. dle -la solution,à. 2-WOO de gélatinie) a ssurent auxt
tuberculeux -des ýbéniijces auatrement mnarqué s. 'Qýue
.à l'hemorxagie. accomipagne l'hémnoPlie*^, 'les -irtjec
tionis.de ",séru]ý1 fraLis," voire de sérum aùtïdi'phité-

iqe(0a40: -ceniti cubes, Weil)Y ont fourni leurs

preuves. -epo
Nous nie voyons« aucuný inconvénient «à "'1 lo

externe"' du remèede sous f orn' de gaze -imbib-)ée
d'une' solution 'de chlorhkydrate, de -unie * i u2

-. > des, médecins lui 'accordenit ne.cpnfac é
solue. Alors aiiême. que les. tissuýs ne 'saig nent pas,
lé remède ,favlorise*àrait laLruéris -des, pertes ,de sub-

stane.. Re id (de l3ristol) emie u énge d

quiineil et dl'hluil,' de foie de mnorue (4 gr. pour 2950.
Zr. ) Lies ulcères svphiilit-iqueg, certaines J9QW1rê*nc.t
des tégunifentso sous l'application de ce totiirp4c, ver-,
raient leurs bords se cicatriser rapidementi. Nu
consêQntoCrxs. Seulemnlt., pour semblable 1usaýgc l
a autre, chose et mieux.

Les affections "né'vralgiques", 'a-lis ne connais-
eaén daure méicment- que la quinine. La

Lramine des algbuepyramnilon, antipyri'ne,
phénacétine, a 'déltygé la quinine dle sa place d'lion-
'heur. Tou'tefois, elle retrouve son rang danis la né-
,vralgie paludéenne. Labros se, (lAlgeý,r, rect' >11 n i
dé ela valérianate de quinine : 0g'1r. 30.puatin; et soir'
lit les douleurs -les plus rebelles so.t't aine iù.es

Certains états %ertigineux, tl u u"etg
de Ménière" sont grandement amélior's% par la, qui-
nine.. Il n'est point 'nécessa4 d'-ole e hau
tes. doses comme le faisait" 'Charcot. (Ue pilulo'
un cachet de 'Ogr. 10 de sulfate de quinine suffit *

avant le repas du. midi- etdusoir., Coivtinuiir 8 à, 10
jours.

Si les bourdonnements accompagne les vertiges,.
les courants (je haute fréquence ont donnée d-heut-
ceux résultats (Desr.rîoyés, Mdaiquez, Imýbert)

En (obstétrique), une valeur réellestac-
dés au médicament, eon tant quYexClta'teur 1dôs coni-
tractions utérines. fI ne donne pas le siga des con'
tractions,. mais les fîavý,orise une ýfoîs qu'elles. int
enzazées. On admîr1U ': troiscaetde0r50Q
demi-heure -en demi-hveure. Au bout de trois cluaits.
d'heure, l'effet. maximu~m est produit. Dans .78 0-0
des cas, le remède assure une auagmentation de J1 'i i-

tenit etdela fréquence des contractions. Uneé

lois, l'accouchement -op" 'é, sous l'effet mdi.aei
t'eux, l'expulsion du placent.a se trouve activée. hf.
LUpage prescrit, dans ce but, Ogrr. 50 à 1 Lyranune'
de sulfate- de quinine.

,Les maladies. de nutritioii. où, la quinirte rëlnd
,des services se borneait (au diabète),. l)epÙis la'
découverte de l'antipyri'ne, les xnéd'e!c.itî 'Pr(escriVýen £
beaucoup moins' la quinine. X. A. Vob niploi
encore,, après; l'antip.yiine, -dans.,ce qui*i appelle 1l
deuxième .étape du régime Og.r. <40 de sulfate. de
quinine avant le déjeuner de midi. Continuter six
_1011r_ inermre '4jours, reprendre -,,ix jours., L.
reinede agit comme modérateur dle la miivt:itk'on et
diminue le chiffredu stiere'uritnuuýtie.

I. -('Action douteuse.). C "est l'histoire de I!'{
quinine- dans toutes les malaies -infectieuses e ac
deèh0(rs du, paludisme __ dans. les -affections cutanées
Èierveusesý -génitales ou. cancté'retî!.ses.

Onri.xescrit le remède dans 1'amyzdalite- aigZII,
et la -zriPpe. S'ans doute'la q,ùinine offre l'avahtaý1,r,
en détruisanti les zl'ôbules b1ncs*, de. rnettÉEi
en libert'éles ferments leccraxces terniecs.,a-
gissayit à la fois sur les. toxinies qu'ils neutralisent
ýet 'les microbes qull1s détrisenit. I'ratiqupient, -J

ceteaClo ~ul r-ppelle delle deas fementit ma'ta.lï-

-265


